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CINÉMA 
D’ANIMATION
Exposition itinérante

Sirocco et le royaume des courants d’air de Benoît Chieux, 2023

PANNEAU 1 : La naissance d’un art
• Qu’est-ce que le cinéma d’animation
• Les jeux d’optique
• Les pionniers

PANNEAU 2 : Son histoire à travers le monde 
• En Amérique du Nord 
• En France 
• Au Japon

PANNEAU 3 : Ses secrets de fabrication
• Comment anime-t-on ? 
• Les étapes de fabrication 
• Les techniques

PANNEAU 4 : À travers le temps...
Chronologie subjective des films d’animation qui ont 
marqué l’histoire du cinéma. 

CONTENU DE L’EXPOSITION
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CINÉMA 
ET HANDICAP
Exposition itinérante

Crip Camp : la révolution des éclopés de Nicole Newnham, James Lebrecht, 2020

PANNEAU 1 : Le handicap en France
• Quelques chiffres
• Situation politique du handicap
• État des lieux

PANNEAU 2 : Vivre le cinéma en situation de handicap 
• Avoir accès aux films  
• Quels équipements dans nos salles ? 
• De spectateur à créateur... 

PANNEAU 3 : Faire du cinéma en situation de handicap
• La place accordée aux personnes handicapées
• De création à représentation...

PANNEAU 4 : Représenter le handicap au cinéma
• Les représentations manichéennes du handicap
• Une humanisation du handicap au cinéma
• Une représentation éthique du cinéma

CONTENU DE L’EXPOSITION
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PANNEAU 1 : Les origines
• La naissance d’un genre
• L’évolution de la comédie musicale
• La comédie musicale aujourd’hui

PANNEAU 2 : Qu’est-ce qu’une comédie musicale ?
• Définitions et caractéristiques
• Un espace de liberté

PANNEAU 3 : à travers le temps...
Chronologie subjective des comédies musicales au cinéma.

LES COMÉDIES 
MUSICALES
Exposition itinérante

CONTENU DE L’EXPOSITION

Chantons sous la pluie de Stanley Donen, Gene Kelly, 1953

Grease de Randal Kleiser, 1978 
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Grease de Randal Kleiser, 1978 

PANNEAU 1 : Les origines
• Le road movie, un genre typiquement américain
• Éclosion des premiers road movies
• Naissance d’un (nouveau) genre
• Au coeur du Nouvel Hollywood et de la contre-culture américaine

PANNEAU 2 : Qu’appelle-t-on road movie ?
• Les caractéristiques du road movie
• La structure du road movie

PANNEAU 3 : à travers le temps...
Chronologie subjective des road movie et des grandes innovations 
dans le domaine des transports.

ROAD MOVIE
Exposition itinérante

CONTENU DE L’EXPOSITION

Little miss sunshine de Jonathan Dayton, Valerie Faris, 2006

Into the wild 
de Sean Penn, 2008
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PANNEAU 1 : Les femmes dans l’industrie du cinéma
• Les pionnières du cinéma hollywoodien
• La féminisation du cinéma en France
• Vers la parité dans l’industrie du cinéma ?

PANNEAU 2 : Et aujourd’hui ?
Tour d’horizon subjectif des réalisatrices contemporaines

PANNEAU 3 : Devant la caméra : l’ère des stéréotypes
La Vamp • La Flapper • La Star • Le test de Bechdel

PANNEAU 4 : Devant la caméra : des femmes qui s’affirment
• Des personnages féminins en crise
• Dans les airs...
• Et sur la Terre...
• Les actrices françaises sont là !

CONTENU DE L’EXPOSITION

LES FEMMES
AU CINÉMA
Exposition itinérante

Thelma et Louise de Ridley Scott, 1991

Festival de Cannes 2018
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PANNEAU 1 : Naissance d’un auteur
• Les débuts à la BBC
• Premiers pas au cinéma
• L’expérience documentaire

PANNEAU 2 : Un cinéaste du réel
• L’Irlande
• Un cinéma social
• Cannes 2019 : Sorry We Missed You

PANNEAU 3 : Le style Ken Loach
• Une mise en scène naturaliste
• Une équipe fidèle autour de lui
• La force de ses films : ses acteurs principaux
• Filmographie sélective

CONTENU DE L’EXPOSITION

KEN LOACH
PORTRAIT D’UN CINÉASTE ENGAGÉ
Exposition itinérante
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PANNEAU 1 : Notes sur le cinéma documentaire
• Un genre en constante évolution
• Une grande diversité des formes
• Reportage ou documentaire ?
• La mise en scène
• L’art de voir et de montrer le monde

PANNEAUX 2 - 3 - 4 : Le cinéma documentaire à travers le temps
Une chronologie sélective des films et réalisateurs marquants, ainsi 
que les principales évolutions techniques, qui jalonnent l’histoire 
du cinéma documentaire de 1895 à nos jours.

LLee  ddooccuummeennttaaiirree  eesstt  ppaarrffooiiss  ccoonnssiiddéérréé  ccoommmmee  llaa  ppaarrtt  vvaagguueemmeenntt
eennnnuuyyeeuussee  eett  ppuurreemmeenntt  iinnffoorrmmaattiivvee  dduu  cciinnéémmaa..  VVooiirree,,  ccoommmmee  uunnee
ssoorrttee  ddee  pprrooccèèss  vveerrbbaall  ddee  llaa  rrééaalliittéé  qquuii  nn’’aauurraaiitt  rriieenn  àà  vvooiirr  aavveecc  llee
cciinnéémmaa..  SSii  oonn  ll’’ooppppoossee  ccoommmmuunnéémmeenntt  àà  llaa  ffiiccttiioonn,,  llee  ddooccuummeennttaaiirree

eesstt  ppoouurrttaanntt  uunn  ggeennrree  cciinnéémmaattooggrraapphhiiqquuee  àà  ppaarrtt  eennttiièèrree,,  qquuii  
ss’’iilllluussttrree  ppaarr  uunn  ggrraanndd  nnoommbbrree  ddee  cchheeffss  dd’’ooeeuuvvrree  eett  

dd’’aauutteeuurrss  ddee  rreennoomm..

RReeppoorrttaaggee  oouu  ddooccuummeennttaaiirree  ??

« Le reportage est
un programme de flux, alors
que le documentaire est un 
programme de stock, une œuvre de
création ». 
Marc Louvat, Documentaire ou reportage ?
Une frontière floue

« Tandis que l’image audiovisuelle vise l’expertise du monde, le cinéma documentaire est plutôt l’expérience du monde. » 
Patrick Leboutte, spécialiste du film documentaire, critique de cinéma et essayiste

LLaa  mmiissee  eenn  ssccèènnee  

Parce qu’il montre la réalité, le documentaire
est parfois considéré comme un document
objectif  et neutre, une simple retranscription
du réel. Pas si simple !
Exemples d’effets cinématographiques qui 
relèvent de la subjectivité du cinéaste : la 
distance entre sujet filmé et caméra, le travail
de la lumière, le type de cadrage, ce qui est
dans le champ ou dans le hors-champ, la
durée du plan, l’organisation et le montage
des séquences entre elles, l’ajout de sons ou
de musique…

« Tout le cinéma est mis en scène, fiction comme documentaire.
Qu’est-ce que mettre en scène ? Créer une situation où entrent
en relation des corps filmés, ceux qui les filment, et la machine
dont ils se servent : la caméra. » 
Jean-Louis Comolli, Cinéma documentaire, fragments d'une
histoire

LL’’aarrtt  ddee  vvooiirr  eett  ddee  mmoonnttrreerr  
llee  mmoonnddee

Dans le film documentaire, le 
cinéaste s’attache à « faire voir » le
monde.

Pour autant, le documentariste
n’est pas là pour prendre le 
public en otage, pour imposer
une manière unique de voir les
choses. Comptant sur la 
sensibilité et l’intelligence du
spectateur, il laisse de la
place à celui qui regarde.  

« L’art du documentaire est de révéler l’invisible,
de montrer ce qui ne se voit pas d’emblée. » 

Patrick Leboutte

Les cinéastes ont cherché à transmettre, avec leur point de vue,
la vie quotidienne de leurs contemporains. Pour s’en approcher
au plus près, il a fallu alléger les caméras, domestiquer la 
couleur de la pellicule, inventer un système pour entendre en
direct les personnes que l'on filme, réunir sur un même 
support l'image et le son, inventer des techniques de  
montage plus simples et plus rapides, et miniaturiser tous
les équipements. 
 

LLee  rreeppoorrttaaggee  

- est réalisé par un journaliste
- la plupart du temps, il colle à
l’actualité et est utilisé très 
rapidement après sa réalisation
- la préparation et la réalisation
sont souvent rapides
- le style tient moins à l’auteur
lui-même qu’aux exigences du
commanditaire (une chaîne
de télé par exemple)
  - est un travail audiovisuel

--
--­­--­­­­­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­­­­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--

--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--

LLee  ddooccuummeennttaaiirree

- est réalisé par un cinéaste
- il existe dans le temps, il a un potentiel
patrimonial plus fort

- la préparation, y compris sur le plan de
l’immersion, et le tournage exigent du
temps

- il porte l’empreinte de celui qui le réalise
- est une oeuvre de cinéma

--­­--­­--­­­­­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­­­­­--­­--­­--­­--­­--­­--

--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--

Ces deux termes ne sont pas synonymes, ils
recouvrent deux types de travail différents.

« Le cinéma documentaire est né de la rencontre entre
le désir des cinéastes d'explorer le monde et la passion
des inventeurs d'enregistrer le réel : entre Louis et 
Auguste Lumière, filmant le déjeuner en famille avec
une caméra cinématographe noir et blanc muette et
Dominique Cabrera, se filmant elle-même avec une

caméra DV numérique couleur et 
sonore, il y a cent ans d'écriture 
documentaire et d'inventions 
techniques. » 
Catherine Goupil, Penser le cinéma
documentaire --­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­--­­----­­
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UUnnee  ggrraannddee
ddiivveerrssiittéé  ddeess

ffoorrmmeess

Le genre documentaire 
comporte de multiples 
formes :  ethnographique/
anthropologique, intimiste, 
militant, essai poétique, film
à base d’archives, etc. 
On peut parler de 
« documentaire de création »
pour désigner l’ensemble de
ces formes. 

CONTENU DE L’EXPOSITION

--  --  --      --        11889955  --  NNaaiissssaannccee  dduu  cciinnéémmaa  aavveecc  llee  cciinnéémmaattooggrraapphhee

LLeess  vvuueess  ddooccuummeennttaaiirreess  des
FFrrèèrreess  LLuummiièèrree  couvrent déjà bon
nombre des sujets de prédilection  du 
cinéma documentaire : films de famille,
de voyage, métiers, événements 

politiques. Elles sont constituées pour la
plupart d’un plan fixe de moins d’une minute.
Le choix du cadrage et la composition des
images attestent d’une mise en scène du réel.

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

NNaannoouukk  ll’’EEssqquuiimmaauu
de RRoobbeerrtt  FFllaahheerrttyy

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      --  --    --

LL’’HHoommmmee  àà  llaa  ccaamméérraa
ddee  DDzziiggaa  VVeerrttoovv,,
film manifeste et poème visuel, raconte la journée d’une
ville. Ce film inaugure une nouvelle voie et revendique une
vérité documentaire en filmant la réalité telle qu’elle se
présente (théorie du cinéma à l’improviste).

--  --  --  --  11993333  --  --  --  --  --

TTeerrrree  ssaannss  ppaaiinn  de LLuuiiss  BBuuññuueell
décrit les conditions de vie misérables en
milieu rural espagnol.

fait des esquimaux des héros modernes qui
luttent pour survivre contre le froid et la faim,
dont Nanouk devient le personnage symbole.
Si son approche était avant tout celle d’un 
explorateur, Flaherty a été baptisé à sa mort
en 1951, le « père du documentaire ».

--  --  --  --  --  11994499  --  

LLee  SSaanngg  ddeess  bbêêtteess de GGeeoorrggee
FFrraannjjuu montre le spectacle macabre des
abattoirs parisiens sur les commentaires de
Jean Painlevé. La voix off  en constant 
décalage avec les images institutionnelles 
réinterroge le rapport image-commentaire.

Alain Resnais et Chris Marker poursuivront 
cet affranchissement des normes avec 
Les Statues meurent aussi (court 
métrage - 1954).

--  --  --  --  11995555  --  

--  --  --  11994466  --  FFaarrrreebbiiqquuee, premier long
métrage de GGeeoorrggeess
RRoouuqquuiieerr, dresse une
fresque paysanne poétique.

--  --  --      --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  11995500  --  IInnvveennttiioonn  dduu  NNaaggrraa  

par Stefan Kudelski, un magnétophone permettant
de saisir le son en direct. Le son direct est pratiqué
depuis les années 1930 mais il est mal aisé de 
filmer en extérieur (matériel encombrant et lourd). 

LLee  MMoonnddee  dduu  ssiilleennccee  
de LLoouuiiss  MMaallllee  et JJaaccqquueess--YYvveess  CCoouusstteeaauu
sera le premier documentaire à emporter la Palme d’or au 
Festival de Cannes.

--  --  --      --  --      11992277  --

NNaaiissssaannccee
dduu  cciinnéémmaa

ppaarrllaanntt

--  --  --  --
  --  --
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--  --  11992222  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

--  --  --  11993355  --  

Dans les années 30-40, la montée du 
nationalisme en Europe fait basculer le
documentaire dans le cinéma de 
propagande. LLee  TTrriioommpphhee  ddee  llaa
vvoolloonnttéé de LLeennii  RRiieeffeennssttaahhll vise
avant tout à glorifier l’idéologie dominante
et à emporter la conviction du spectateur.

--  --      11992299  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  ----  --  --  --  --  --  --  --  --  --

Le nnééoorrééaalliissmmee, né dans
les années 40, marque un 
changement esthétique et 
idéologique profond, en cherchant
à « filmer avec style une réalité non
stylisée » (Panofsky).
RRoommee,,   vv ii ll ll ee   oouuvveerr ttee de 
RRoobbeerr ttoo  RRoossssee ll ll iinn ii   ((11994455)),
LLee   VVoo ll eeuurr   ddee  bb ii cc yycc ll eett ttee de
VVii tt ttoorr iioo   ddee  SS iiccaa   ((11994488)) et
LLaa  TTeerr rr ee   tt rr eemmbbll ee ((11994488))
de LLuucchhiinnoo  VViissccoonntt ii sont des
fictions qui témoignent des 
réalités sociales en Italie dans
un contexte d’après-guerre.

--  --  --  --  --

2

Sortie de l’usine Lumière à Lyon 

--  --  --  --  --

Cinéaste novateur, il a influencé le cinéma
direct et la Nouvelle Vague. Caractérisé par
une liberté de ton et de style, il accorde 
autant d’importance au son qu’à l’image et
donne une nouvelle impulsion au cinéma
ethnographique.

NNuuiitt  eett  bbrroouuiillllaarrdd  d’AAllaaiinn  RReessnnaaiiss
révèle l’horreur des camps de concentration. 
Victime de la censure à cause d’une photo du camp de
Pithiviers montrant un képi de gendarme 
français, le film ne sera montré dans sa version 
originale qu’en 1997.

Dans LLeettttrree  ddee  SSiibbéérriiee, CChhrriiss  MMaarrkkeerr
s’interroge sur la manipulation des images en proposant

plusieurs commentaires en voix off  d’une même séquence. À la fois cinéaste, 
photographe, poète, philosophe, ethnologue, voyageur, Chris Marker est un artiste 
éclectique. Ses courts et longs métrages sont emprunts d’un engagement politique fort.

Première caméra portative
autosilencieuse, l’ÉÉccllaaiirr  1166
ou ÉÉccllaaiirr--CCoouuttaanntt a été
conçue par l’ingénieur André
Coutant.  

--  --  --  --      11996600 --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      --  -- --  --  --  --  --  --  11996622  --
LLee  ssoonn  ddeevviieenntt  ssyynncchhrroonnee avec les caméras.
Les dernières innovations techniques (caméra légère
et silencieuse, magnétophone portatif) apportent
plus de liberté technique aux cinéastes.

Essor du « cciinnéémmaa  ddiirreecctt » ou « cciinnéémmaa--vvéérriittéé », 
une saisie sur le vif  de la réalité favorisée par l’apparition
d’un matériel portatif  léger et discret, associé à une
équipe de tournage réduite et un son synchrone direct.

LLee  CChhaaggrriinn  eett  llaa  ppiittiiéé, 
chronique d’une ville française
sous l’occupation de MMaarrcceell
OOpphhuullss fait scandale lors de sa
sortie. Cinéaste inventif, hostile à
la notion de cinéma vérité et 
rêvant de fiction, il bouscule les
conventions du genre au profit
d’une forme qui fera sa 
singularité.

Connu en tant que photographe 
reporter, RRaayymmoonndd  DDeeppaarrddoonn
réalise son premier long métrage avec
11997744,,  uunnee  ppaarrttiiee  ddee  ccaammppaaggnnee, sur la campagne présidentielle
de Valéry Giscard d’Estain, qui ne sortira au cinéma qu’en 2002.

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  11996677  --  

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  11997744  --  

Il aborde des thématiques telles que la police (Faits divers
en 1983), la justice (Délits flagrants en 1994), l’hôpital
(Urgences en 1988) ou encore le monde paysan qui donnera
lieu à une trilogie (Profils paysans en 2000 et 2005, et
La Vie moderne en 2008). 

Son cinéma brut et sans commentaire place l’humain au centre
de ses projets.

LLeess  MMaaîîttrreess  ffoouuss  de JJeeaann  RRoouucchh--  --  --  --  --  --      --  --      11995555  --

TTiittiiccuutt  FFoolllliieess  est le premier des nombreux
films de FFrreeddeerriicckk  WWiisseemmaann. Il montre
les conditions de vie effroyables   d’un hôpital  
psychiatrique et pénitentiaire américain, avec
une violence telle que
le film fut interdit aux
Etats-Unis pendant
plus de 20 ans. 

Avec ce premier film,
Wiseman pose les
bases de ce qui fera
son cinéma jusqu’à
aujourd’hui. 

L’ensemble de ses films s’attachent à dresser
un portrait social des grandes institutions 
américaines. 

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  11996699  --  

CChhrroonniiqquuee  dd’’uunn  ééttéé (1960) de Jean Rouch et Edgar
Morin, JJoollii  mmaaii (1962) de Chris Marker et Pierre
Lhomme sont des films représentatifs de ce courant.

--  --  --      --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      11995566  --

--  --  --  --  --  --

--  --  --  --  

--  --  --  --      11995588  --

--  --  --  --  --  --  --

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  
--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

  --  --  --  --  --  --  

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

Doté d’un sens certain pour la prise de vue, il porte à travers ses films
un regard sur des grands sujets de société.
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--  --  --  --  --  --

CINÉMA 
DOCUMENTAIRE
Exposition itinérante

- - - - - - - - -

BBuueennaa  VViissttaa  SSoocciiaall  CClluubb  de WWiimm  WWeennddeerrss

Avec BBoowwlliinngg  ffoorr  CCoolluummbbiinnee, MMiicchhaaeell  MMoooorree, réalisateur souvent
controversé, critique l’utilisation abusive des armes à feu aux États-Unis. Tout
comme Fahrenheit 9/11 (Palme d'or à Cannes en 2004) ou Sicko
(2007), ses films sont engagés politiquement, usent de procédés 
sensationnels (caméra cachée, images chocs, etc.) et suscitent des polémiques.

Depuis 1979, l’association Ardèche Images regroupe quatre secteurs engagés
dans le développement du documentaire de création : les États généraux du
film documentaire (festival né en 1989), la Maison du doc, l'École documentaire
et Africadoc.

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      11999999  --

      --  --  --  

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

LLeess  GGllaanneeuurrss  eett  llaa  ggllaanneeuussee  est le premier long métrage 
documentaire d’AAggnnèèss  VVaarrddaa, photographe, ar tiste plasticienne et 
cinéaste depuis 1953. 

Ses films, à la mise en scène décalée, oscillent
entre fiction et réalité et portent un regard
  singulier sur le monde.

ÊÊttrree  eett  aavvooiirr  de NNiiccoollaass  PPhhiilliibbeerrtt rencontre
un grand succès auprès du public et déclenche une
polémique sur le statut des personnes filmées et la
question de leur rémunération. Un procès donnera
raison au réalisateur tout en préservant l’avenir du
film documentaire.

--  --  --      22000022  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

Rescapé des camps Khmers
rouges,  RRiitthhyy  PPaannhh concentre
son cinéma sur la mémoire du 
génocide et ses répercussions sur
la société cambodgienne actuelle.
Dans SS2211,,  llaa  mmaacchhiinnee  ddee
mmoorrtt  KKhhmmeerree  RRoouuggee  il
confronte des rescapés à leurs 
anciens bourreaux.

4

QQuuaanndd  llaa  ffiiccttiioonn  eett  
llee  rrééeell  ss’’eennttrreemmêêlleenntt

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --

LLee  SSeell  ddee  llaa  tteerrrree  de WWiimm  WWeennddeerrss--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  22001144 --

LLaa  SSoocciiaallee  de GGiilllleess  PPeerrrreett--  --  --  22001166 --

AAuujjoouurrdd’’hhuuii,,  uunnee  hhiissttooiirree  eenn  ccoouurrss

- Des usages et des formes qui se démultiplient (animation, webdocumentaire…)
- De plus en plus de films tournés, notamment grâce au développement des outils 
numériques (digital vidéo, mini DV)

- Une reconnaissance du documentaire de création (aides spécifiques et label du CNC)

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --      --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      22000044  --

--      --  --      11998899  --  LLee  ffeessttiivvaall  dduu  ffiillmm  ddooccuummeennttaaiirree  ddee  LLuussssaass  --  --  --  --  --  --  --  --

Dans LLeess  BBuurreeaauuxx  ddee  DDiieeuu  (2008) de
CCllaaiirree  SSiimmoonn, le scénario est écrit à partir de
vrais entretiens et l’usage d’acteurs connus brouille
les frontières entre le réel et le fictif.

Dans LL’’AApppprreennttii  (2008), et
plus tard dans TTeemmppêêttee
(2016),  SSaammuueell  CCoollllaarrddeeyy
fait le choix de protagonistes qui
jouent leur propre rôle et d’une
histoire qui s’écrit à partir des
acteurs choisis.

NNoossttaallggiiee  ddee  llaa  lluummiièèrree
est en compétition officielle à
Cannes.

PPaattrriicciioo  GGuuzzmmáánn a fait de
l’histoire du Chili le cœur de ses
films, caractérisés
par une grande
qualité esthétique,
philosophique et
poétique. 

Entièrement construit autour de la parole de témoins et sans 
aucune image d’archive, SShhooaahh de CCllaauuddee  LLaannzzmmaannnn initie
un tournant radical dans la représentation du génocide. Quatorze
années de travail ont été nécessaires pour réaliser ce film de 9h26.
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--  --                      -- LLee  ddooccuummeennttaaiirree  aanniimméé

Avec VVaallssee  aavveecc  BBaacchhiirr
d’AArrii  FFoollmmaann (2008), le 
documentaire s’aventure sur 
le terrain de l’animation.

--  --  --  --  --

--  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --  --      22001100  --
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Raymond Depardon

Auguste et Louis Lumière
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LES MÉTIERS 
DU CINÉMA
Exposition itinérante

PANNEAU 1 : La phase de conception et de 
préparation du film
• Le réalisateur, pilier artistique du film
• L’écriture du scénario
• La production du film

PANNEAU 2 : La réalisation et le tournage du film
• La mise en scene
• Les interprètes du film
• Les magiciens du costume et de la transformation 
des acteurs
• Les artisans des décors
• Les techniciens du plateau

PANNEAU 3: La post-production
• Le montage
• La préparation de la copie en laboratoire
• La musique de film ou BO
• Le cinéma d’animation: un genre à part

PANNEAU 4 : Dans les salles
• La promotion du film
• La distribution
• L’exploitation
• Les garants de la mémoire du cinéma

CONTENU DE L’EXPOSITION

Tournage  
de L’Âge de raison  

de Yann Samuell 
2010
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PANNEAU 1 : Des récits en images
• Des points communs
• Un langage différent
• Des influences réciproques
• Aspects esthétiques et techniques de l’adaptation

PANNEAU 2 : Les adaptations
• Le film adapté en bande dessinée
• La bande dessinée adaptée au cinéma
• Aspects historiques

PANNEAU 3 : Cinéma et bande dessinée dans le monde
• En Europe : l’école franco-belge
• En Asie : les mangas
• Aux États-Unis les comics de super héros

CONTENU DE L’EXPOSITION

CINÉMA ET
BANDE DESSINÉE
Exposition itinérante

Tintin et le mystère de la toison d’or  
de Jean-Jacques Vierne, 1961

Nausicaä de la vallée du vent  
de Hayao Miyazaki, 2006
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Nausicaä de la vallée du vent  
de Hayao Miyazaki, 2006

MODE D’EMPLOI
Expositions itinérantes de l’ACRIRA

Structure légère en fibre de carbone et facile au montage
Visuel sur bâche de 80 x 200 cm ou 80 x 180 cm avec œillets
Mise en place rapide par tension du visuel
Usage intérieur uniquement

Mise à disposition du mercredi au mardi, au tarif de :
- 30€ par semaine pour les structures non adhérentes à l’AcrirA
- 20€ par semaine pour les cinémas adhérents à l’AcrirA

Réservation auprès de l’ACRIRA : pauline.berto@acrira.org


